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Introduction au DICRiM 
 
Notre belle commune n’est pas à l’abri des caprices de la nature, ni 
des accidents dus à l’homme ou à ses activités. Ces caprices et 
accidents sont appelés « aléas » ; le fait que des populations et des 
biens soient susceptibles d’être touchés par ce phénomène est 
nommé l’« enjeu ». C’est la confrontation d’un aléa et des enjeux 
(que des personnes et des biens soient situés à l’endroit même de la 
catastrophe) qui constitue la notion de « risque majeur ».  
 
Qu’ils soient naturels ou technologiques, malgré la surveillance, les 
normes et autres travaux, nous ne pouvons pas écarter la possibilité 
d’une catastrophe touchant les personnes et les biens. La réaction de 
chacun face à la crise participera à la sécurité de tous.  
 
Dans le cadre du Plan Communal de Sauvegarde qui cadre l’action 
des élus et des personnels municipaux en cas de crise due à un risque 
avéré, le DICRIM vous apporte (en tant que concitoyen) les 
informations essentielles sur les risques ainsi que les réflexes à 
adopter. 
 
Le but n’est pas de nourrir les inquiétudes mais d’informer.  
 
Si un jour une alerte est déclenchée, chacun doit savoir quoi faire. Ce 
DICRiM est fait pour cela.  

 
     
 

Prenez connaissance de ce document, parlez-en à vos proches, 
conservez-le précieusement, ceci afin d’améliorer la sécurité 
de tous. 
Il doit rester chez vous, accessible à toute personne qui 
pourrai t en avoir besoin (y compris le prochain propriétaire 
de votre habitation). 
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 Les risques majeurs à BRIGNAC : 
 
Voici une liste des risques recensés par région Languedoc-Roussillon 
sur le territoire de la commune dans le DDRM (Dossier Départemental 
des Risques Majeurs - Approuvé par arrêté du 5 juillet 2012)  
 
HUIT risques recensés mais à l’intensité réduite : 
 

Nature : Intensité : 
Inondation Moyen à faible 
Feu de forêt Faible à nul 
Mouvement de terrain 

- par gonflement des argiles 
- par glissement  
- par mouvement de terrain 

 
Moyen 
Faible 
Faible 

Sismique Faible 
Tempête Sans niveau particulier 
Rupture de barrage Salagou Proximité Immédiate, pas inondé à 

la rupture 
Transport par route de matières 
dangereuses 

Sans niveau particulier 

Transport matières dangereuses, 
gazoduc 

Sans niveau particulier 

 
Il est à noter que le DDRM 2012 en question ne prend pas en compte  
le risque Industriel dû à l’entrepôt Système U  de la ZAC de la 
Salamane classée en SEVESO sb (seuil bas) en raison de risques 
d’incendies de cellules contenant des produits combustibles, des gaz et des 
solides inflammables ; mais aussi des risques de pollution par épandage de 
produits liquides pouvant entraîner la pollution des sols ou des eaux.  
 
Face à ces risques la commune de BRIGNAC, quoiqu’assez 
protégée par rapport à d’autres, a mis en place un Plan 
Communal de Sauvegarde (PCS) qui prévoit l’alerte, 
l’information, la protection et le soutien de la population au 
regard des risques connus. Ce PCS vient en complément du plan 
ORSEC (déclenché par le Préfet).  
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Schéma d’alerte et de mise en place des 
membres du PCC (Poste de Commandement Communal)  : 

 
 
 
 

 

 

 

Le maire prend le commandement des opérations de secours. 

Cellule Secrétariat 
/ Communication : 
en contact avec les 
autorités et secours, 
fait le lien entre les 

intervenants. 

Cellule Terrain : 
Alerte (passage dans 

les rues avec un 
mégaphone) et met en 
sécurité la population 

du danger. 

Cellule 
Logistique : 
mobilise les 

moyens, 
ravitaillement, 

hébergement, etc. 
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Risque inondation : 

 
 
Sur la commune de BRIGNAC, ce risque a donné lieu à cinq 
arrêtés  de catastrophe naturelle en 1994, 1996, 1998, 2003 et 
2007. 
  
Qu’est ce que c’est ? 
 
L’inondation  est une submersion, rapide ou lente, d’une zone 
habituellement hors d’eau.  
Le risque d’inondation est la conséquence de deux composantes : l’eau 
qui peut sortir de son lit habituel d’écoulement et l’homme qui s’installe 
dans l’espace alluvial pour y implanter toutes sortes de constructions, 
d’équipements et d’activités. On distingue trois types d’inondation.  
 
La montée lente des eaux en région de plaine  
 
Les inondations de plaine se produisent lorsque la rivière sort lentement 
de son lit mineur et inonde la plaine pendant une période relativement 
longue. La rivière occupe son lit moyen et éventuellement son lit majeur. 
Après une ou plusieurs années pluvieuses, il arrive que la nappe affleure et 
qu’une inondation spontanée se produise : on parle d’inondation par 
remontée de nappe phréatique. Ce phénomène concerne particulièrement 
les terrains bas ou mal drainés. Sa dynamique lente perdure plusieurs 
semaines.  
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La formation rapide de crues torrentielles Lorsque des précipitations 
intenses, telles des averses violentes, tombent sur tout un bassin versant, les 
eaux ruissellent et se concentrent rapidement dans le cours d’eau, 
engendrant des crues torrentielles brutales et violentes. Le cours d’eau 
transporte de grandes quantités de sédiments et de flottants (bois morts, 
etc.), ce qui se traduit par une forte érosion du lit et un dépôt des matières 
transportées. Ces dernières peuvent former des barrages, appelés embâcles, 
qui, s’ils viennent à céder, libèrent une énorme vague pouvant être 
mortelle.  
 
Le ruissellement pluvial (point qui peut concerner BRIGNAC) 
L’imperméabilisation du sol par les aménagements (bâtiments, voiries, 
parkings, etc.) et par les pratiques culturales limite l’infiltration des 
précipitations et accentue le ruissellement. Ceci occasionne souvent la 
saturation et le refoulement du réseau d’assainissement des eaux pluviales. 
Il en résulte des écoulements plus ou moins importants et souvent rapides 
dans les rues.  
 
BRIGNAC est touchée par ce qu’on appelle les pluies cévenoles 
se traduisant pas des pluies diluviennes concentrées sur quelques 
heures. La commune et ses habitants se tiennent au courant 
grâce aux cartes de vigilances de Météo-France.  
 
Cartographie (illustration sans caractère réglementaire) : 
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Consignes en cas d’inondation : 
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Risque feu de forêt :  

 

 
 
Qu’est ce que c’est ? 
 
Le « feu de forêt méditerranéenne » est un incendie qui a atteint des bois, 
des forêts, des landes, garrigues ou maquis d’une surface minimale d’un 
hectare d’un seul tenant et qu’une partie au moins des étages arbustifs ou 
arborés est touchée. 
Dans nos régions, la notion de « feu de forêt » est élargie aux incendies 
concernant des formations subforestières telles que les maquis ou les 
garrigues.  
Généralement ; la période de l’année la plus propice aux incendies de forêt 
est l’été, du fait des effets conjugués de la sécheresse et d’une faible teneur 
en eau des sols.  
 
Un incendie est un phénomène qui échappe au contrôle de l’homme tant en 
durée qu’en étendue. 
 

La commune de BRIGNAC a un risque faible, il se situe surtout le 
long de la Lergue. 

Cependant, chaque année, des départs d’incendies sont éteints par les 
sapeurs pompiers. 
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Ce graphique montre que les incendies sont essentiellement de cause 
humaine, par accident, mais dans une grande partie des cas, ils sont 
d’origine malveillante.  
 

 
 
Les feux de sol : vitesse de propagation faible. 
Les feux de surface : vitesse de propagation rapide. 
Les feux de cimes : vitesse de propagation très élevée. 
 
Si le vent s’en mêle, la situation devient rapidement dramatique.  
 

Alors, ensemble, protégeons notre nature. 
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Consignes de sécurité en cas de feu :  
 

 
 
Pour éviter les feux il est important :  
 

- de débroussailler et de maintenir cet état de 
débroussaillement.   

- de ne pas faire de feu dans les zones à risque. 
- de ne pas : fumer, utiliser d’engins à moteur, laisser des 

objets en verres trainer dans une zone à risque et surtout 
durant une période sèche. 

- de ne pas jeter ses mégots de cigarettes dans la nature.  
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Risque mouvement de terrain : 

 
 
Qu’est ce que c’est ? 
 
Les mouvements de terrain sont les manifestations du déplacement 
gravitaire des masses de terrain déstabilisées sous l’effet de sollicitations 
naturelles (fonte des neiges ; pluviométrie anormalement forte ; séisme ; 
etc.) ou anthropiques (terrassement ; vibration ; déboisement ; exploitation 
de matériaux ; etc.). Le sol ou le sous-sol se déplace plus ou moins 
brutalement. 
Ils recouvrent des formes très diverses :  

- affaissements 
- tassements 
- glissements 
- retraits ou gonflements des argiles 
- effondrements 
- éboulements ou écroulements ou chutes de pierres ou de blocs 
- coulées de boues. 

 
La commune a été épargnée par ces phénomènes mais le gonflement-retrait 
des argiles, l’érosion et l’affaissement sont des facteurs à ne pas négliger.   
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Consignes de sécurité en cas de mouvement de 
terrain : 
 

EN CAS DE BRUIT SOURD INHABITUEL : EVACUER 
IMMEDIATEMENT LE BATIMENT. 

 
Signalez en mairie si vous constatez : 

- l’apparition de fissures dans le sol ; 
- la fissuration de votre habitation ; 
- des ouvrants (portes ; fenêtres) qui ne se ferment ou ne 

s’ouvrent plus comme avant ;   
- des écoulements d’eaux anormaux 
- des détournements de sources. 

 
Si vous êtes témoin d’un mouvement de terrain soudain : 

1. Se mettre à l’abri en s’éloignant de la zone dangereuse en 
partant sur le côté si cela est possible. 

2. Prévenir les Sapeurs-Pompiers 18 ou 112 sur le portable. 
3. Suivre les consignes. 

 
Après :  

- Ne pas entrer dans un bâtiment endommagé ; 
- S’éloigner si un bâtiment menace de s’effondrer. 
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Risque Sismique : 
 

 
 
Qu’est ce que c’est ? 
 
Un séisme est, avec le volcanisme, l’une des manifestations de la 
tectonique des plaques. L’activité sismique est concentrée le long des 
failles et lorsque des frottements importants se passent au niveau de l’une 
de ces failles, de l’énergie est stockée puis libérée brutalement pour 
rattraper le retard du mouvement des plaques. Le déplacement instantané 
qui en résulte est la cause du séisme. Après la secousse principale, des 
répliques ont  souvent lieu.  
 
Définitions : 
Le foyer : c’est la région de la faille  où se produit la rupture et d’où 
partent les ondes sismiques. 
L’épicentre : point de surface terrestre à la verticale du foyer, là où 
l’intensité est généralement la plus importante. 
La magnitude : traduit  l’énergie libérée (mesurée par l’échelle 
ouverte de Richter)  
L’intensité  : témoigne des effets et dommages du séisme (mesurée 
par échelle EMS’98). 
 

La commune de BRIGNAC est située dans une 
zone à faible risque comme en témoignent les 

cartes en page suivante. 
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Cartographie (illustration sans caractère réglementaire) : 

 

 

 

BRIGNAC 
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Consignes de sécurité en cas de séisme : 
 
Restez là où vous êtes en veillant : 
- à l’intérieur : à vous mettre près d’un mur, une colonne porteuse ou 
des meubles très solides ; s’éloigner des fenêtres. 
- à l’extérieur : à ne pas rester sous des fils électriques ou sous ce qui 
peut s’effondrer (ponts, toitures, etc.) 
- en voiture : à  vous arrêter et à ne pas descendre avant la fin des 
secousses, vous protéger la tête avec les bras. 
- à ne pas allumer de flammes. 
 
À noter :   

 
 



 17 

Risque Tempête : 
 
Qu’est ce que c’est ? 
 
Une tempête correspond à l’évolution d’une perturbation 
atmosphérique, ou dépression, le long de laquelle s’affrontent deux 
masses d’air aux caractéristiques distinctes (température, teneur en 
eau). Le contact entre deux masses d’air est appelé un front. On 
distingue : 

- les fronts chauds  

 
- les fronts froids 

 
On parle de tempête quand les vents dépassent 89 km/h (ce qui est 
fréquent dans la région. Des vents très violents pouvant porter 
atteinte à l’intégrité des bâtiments, déraciner des arbres et causer des 
décès (En 2010, la tempête Xynthia a fait 53 morts et 79 blessés). 
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Consignes de sécurité pour le risque tempête : 
 
Météo-France émet des bulletins de suivi dans le cadre de la procédure 
« Vigilance Météo ». Les cartes de vigilance et les conseils qui vont avec 
sont à suivre pour votre sécurité. 
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Risque de rupture de barrage : 
 

 
 
Qu’est ce que c’est ? 
 
Un barrage est un ouvrage artificiel ou naturel établi le plus souvent 
en travers du lit d’un cours d’eau et retenant ou pouvant retenir de 
l’eau. 
La commune de BRIGNAC est située « à proximité immédiate » du 
barrage du SALAGOU mais n’est pas dans la zone « inondée à la 
rupture ».  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les ruptures de barrages sont 
extrêmement rares.  
Le barrage du SALAGOU fait 
l’objet d’une surveillance 
continue de la part de 
l’exploitant qui dispose de 
systèmes de détection 
permettant de repérer le 
moindre signe de fragilisation 
de la structure. Si une alerte 
devait avoir lieu, la sirène de 
Cambous enverrait un signal 
sonore d’une durée de 2 
minutes (son émis durant 2 
secondes puis, coupure de son 
de 3 secondes, ceci répété 
durant 2 minutes).  
 
À noter : en phase de test, ce 
signal n’est émis que 12s. 
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Cartographie (illustration sans caractère réglementaire) : 

 



 21 

 

Consignes de sécurité en cas de rupture de 
barrage : 
 
Avant : 

- Se rappeler du signal d’alerte de la corne de brume de 
Cambous. 

- Connaître les points les plus hauts du village (la place de 
l’Eglise) 

 
Pendant : 

- Evacuer et gagner le plus rapidement possible les points les 
plus hauts (l’onde mesurerait près de 16 mètres de haut et 
arriverait dans un lapse de 15 minutes à 19 minutes sur la 
commune avec un débit maximal au bout de 37 minutes.) ou 
à défauts les étages supérieurs d’un immeuble élevé et solide. 

- Ne pas prendre l’ascenseur. 
- Ne pas revenir sur ses pas. 
-  Ne pas aller chercher les enfants à l’école, un Plan 

Particulier de Mise en Sureté est appliqué dans les 
établissements scolaires. 

 
Après : 

- Attendre les consignes des autorités ou le signal de fin 
d’alerte (émission continue de 3secondes) pour quitter son 
abri. 

- Aérer et désinfecter les pièces. 
- Ne rétablir l’électricité que sur une installation sèche. 
- Chauffer dès que possible. 
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Risque Transport de Marchandises Dangereuses: 

 
 

Qu’est ce que c’est ? 
 
Une matière est classée dangereuse lorsqu’elle est susceptible d’entraîner 
des conséquences graves pour la population, les biens et/ou 
l’environnement, en fonction de ses propriétés physiques et/ou chimiques, 
ou bien par la nature des réactions qu’elle peut engendrer. 
Le transport de matières dangereuses (TMD) ne concerne pas que les 
produits hautement toxiques, explosifs ou polluants. Il concerne également 
des produits tels que les carburants, le gaz, les engrais (solides ou liquides), 
et qui, en cas d’événement, peuvent présenter des risques pour les 
populations ou l’environnement. 
 
On distingue neuf catégories de risques liés aux matières dangereuses : 

• le risque d’explosivité ; 

• le risque gazeux ; 

• l’inflammabilité ; 

• la toxicité ; 

• la radioactivité ; 

• la corrosivité ;  

• le risque infectieux ; 

• le danger de réaction violente 
spontanée ; 
• le risque de brûlures. 

 

La commune de BRIGNAC se situe assez loin des axes routiers 
concernés (A75 et Route Départementale 2) 
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Consignes de sécurité pour le Risque Transport 
de Marchandises Dangereuses : 
 
Avant :  
Savoir identifier un convoi de marchandises dangereuses par les 
panneaux et pictogrammes apposés sur les unités de transport : 
 
Exemples : 

 

 

 
 
Pendant :  
Si vous êtes témoin d’un accident TMD  mettez-vous à l’abri, 
prévenez les Sapeurs-Pompiers (18 ou 112 pour portable).  
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Si vous êtes sur les lieux de l’accident : 
 

  

 
La commune de BRIGNAC est traversée par un Gazoduc enterré.  
Ces installations sont signalées par ce genre de bornes : 

 
Ne creusez pas et n’allumez pas de feu à proximité de ces bornes 
ou dans leur alignement. 
En cas d’odeur de gaz, mettez-vous à l’abri puis, prévenez GRDF 
au 0800 47 33 33 ou les Sapeurs-Pompiers (18 ou 112). 
N’allumez pas de flamme. 
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Risque SEVESO sb (Seuil bas) :  
 
La commune de BRIGNAC se situe à environ deux kilomètres des 
entrepôts de Système U.  
 
En raison de risques d’incendies de cellules contenant des produits 
combustibles, des gaz et des solides inflammables, mais aussi des risques 
de pollution par épandage de produits liquides pouvant entraîner la 
pollution des sols ou des eaux, le site a été classé SEVESO SEUIL BAS. 

 
Qu’est ce que c’est ? 
 

 
 
 
 
BRIGNAC, du fait de son éloignement et de sa position 
géographique par rapport aux vents dominants, ne devrait pas être 
touchée par les fumées. Les sapeurs-pompiers prévoient que dans le 
pire des cas, un confinement de courte durée pourrait être envisagé. 
Les études menées dans le cadre du POI (Plan d’Organisation 
Interne) montrent que rayonnements et incendies ne sortiraient pas de 
l’enceinte de Système U. 
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L’étude des phénomènes dangereux de l’entrepôt logistique de Système 
U et des risques (extrait de l’avis d’enquête publique) : 
 
« Compte-tenu des dispositions constructives qui seront mises en place (murs 
extérieurs et séparatifs coupe-feu 2 heures, réseau d'extinction automatique), les flux 
thermiques générés lors de ces différents scénarios seront confinés à l’intérieur 
des limites de propriété du site. 
Les scénarios d’émissions de fumées toxiques issues d'un incendie déclaré dans la 
cellule la plus pénalisante (contenant les produits dangereux) et dans trois cellules 
adjacentes ont été modélisés. Ces scenarios ne seront pas susceptibles de générer des 
concentrations en fumées pouvant engendrer des conséquences significatives (effets 
irréversibles ou effets létaux) pour la population avoisinante dans des conditions 
atmosphériques fréquemment rencontrées. 
 

Toutefois, il sera probable qu’il y ait des conséquences en matière de visibilité 
(scénario d’opacité des fumées) à la suite d'un incendie des installations de SYSTEME 
U Centrale régionale Sud sur l’Autoroute A75, située à 220 mètres des installations du 
site. Le Plan d'Opération Interne (POI) du site intégrera une action spécifique d'alerte 
des autorités et du gestionnaire de l'autoroute pour prévenir tout risque relatif à la 
perte de visibilité sur le réseau routier et autoroutier. 
 

Plusieurs phénomènes dangereux (notés PhD) pouvant potentiellement se présenter 
sur le site ont été définis, étudiés et quantifiés.  
Il est à noter que les dispositions constructives du bâtiment et des locaux annexes 
(localisation et hauteur des murs coupe-feu) ont été dimensionnées en fonction des 
activités de l'installation. 
 

Ainsi, des modélisations ont été réalisées afin d'apprécier : 
- les zones d'effets de ces scénarios (effets toxiques, thermiques et surpression). 
- la cinétique d’apparition et de développement de ces scénarios. 
 

N° Phénomènes dangereux 
Dispositions de 
prévention et de 

protection 

1.a 
Incendie de 3 cellules adjacentes contenant des produits 

combustibles 

1.b à 
1.j 

Incendie de chacune des cellules 2 à 10 contenant des 
produits combustibles 

1.k 
Incendie de la cellule 1.1 contenant des gaz et solides 

inflammables 

1.l 
Incendie de la cellule 1.2 contenant des liquides 

inflammables 

1.m Incendie de la cellule 6.2 contenant des alcools de bouche 

2 
Pollution par épandage de produits liquides susceptibles de 

conduire à la pollution des eaux et du sol 

 
 

Prise en compte des murs 
coupe-feu extérieurs et 

séparatifs, de la rétention 
des cellules, de la nature et 
de la quantité des produits 

 

En référence à la réglementation, l’analyse des risques a permis de constater que parmi 
les scénarios accidentels recensés (incendie, pollution des eaux), aucun ne sera 
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susceptible de provoquer des conséquences notables sur l’environnement et le 
voisinage. 
 

Le scénario d’incendie généralisé de toutes les cellules de l’entrepôt simultanément 
n'apparaît pas comme physiquement possible.  
 

Les effets d'un incendie de trois cellules adjacentes, puis par cellule spécifique ont été 
analysés. »  

 
Illustration des fumées dégagées en cas d’incendie suivant les vents 
dominants (sans valeur règlementaire ; rayon des zones touchées 
estimé à 600 mètres) : 
 

 
En bleu : vent dominant du Sud Est  
En rose : vent dominant du Nord Ouest. 

 

  Les Consignes de Sécurité sont les mêmes que 
pour le Transport de marchandises dangereuses. 

 



 28 

Risque de pénurie alimentaire :  
 
Il n’est pas question ici d’alarmisme, mais il faut se rendre à 
l’évidence : quelle qu’en soit la raison, nous ne sommes pas à l’abri 
d’une pénurie alimentaire.  
En France, la grande distribution représente environ 80% du marché 
de l’alimentation. Notre pays n’est d’ailleurs plus autosuffisant en 
matière agricole et la spécialisation agraire des régions fait que le 
transport est devenu, en quelques décennies, la pierre angulaire du 
système assurant notre alimentation au quotidien. Même en zone 
rurale, la perte des réflexes ancestraux pourrait vite devenir 
problématique. Et pour vous en convaincre, posez-vous la question : 
« Que ferais-je si ? » 
 

Que feriez-vous : 
- Si une panne d’électricité durait quelques jours et surtout en hiver ? 

- Si l’eau potable venait à manquer et si les magasins n’en avaient plus ? 
- Si les approvisionnements n’étaient plus assurés ? 

 

Si pour une raison ou une autre, les magasins n’étaient pas 
approvisionnés, la pénurie se ferait sentir en trois jours seulement. Si 
cela durait plus, le manque se ferait alors pressent très rapidement.  
En cas de grève, de perturbations dans la chaine pétrolière ou de 
catastrophe naturelle, vous devez être prêt pour vous-même et votre 
famille. 
 

Pour faire face à ce risque, nous vous conseillons : 
- De vous constituer un stock permanent d’eau potable et 

d’aliments non périssables pour plusieurs jours et, si possible, 
pour plusieurs semaines (d’en vérifier régulièrement les dates 
de péremption pour ne pas gaspiller, de faire une rotation) ; 

- D’évaluer votre dépendance énergétique, votre « mix-
énergétique » (par exemple : le tout électrique en cas de 
coupure d’électricité en hiver pose des problèmes de 
chauffage) pour prévoir, si possible, des énergies de 
substitution (poêle à pétrole ou à bois, gaz). 

- De cultiver, si possible, un potager. 
- Éventuellement, de stocker des graines (si cela devait durer). 


